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Aperçu général 
 Dans les jours qui ont suivi l'élimination de Qassem Soleimani, la bande de Gaza est restée 

presque totalement silencieuse. Le journal londonien al-Sharq al-Awsat a rapporté que de 

hauts responsables du Hamas avaient clairement fait savoir à l'Égypte qu'ils n'avaient aucun 

intérêt à une escalade dans la bande de Gaza à la suite de l'incident (al-Sharq al-Awsat, 5 

janvier 2020).  

 La semaine dernière, aucune marche du retour n'a eu lieu. Plusieurs dizaines de 

Palestiniens se sont rassemblés à divers endroits le long de la frontière et ont tenté 

d'atteindre la barrière de sécurité. Aucun événement inhabituel n'a été signalé.  

 Le Hamas et le Jihad islamique palestinien (JIP), qui reçoivent un soutien militaire et 

financier de l'Iran, ont publié des avis de deuil pour la mort de Qassem Soleimani. Les avis 

ont souligné l'aide et le soutien que Soleimani a donné à la «résistance». Contrairement aux 

réactions de l'Iran et du Hezbollah, des responsables du Hamas et du JIP ont accusé Israël de 

collaborer avec les États-Unis dans l'élimination. Une délégation du Hamas conduite par 

Isma'il Haniyeh est arrivée à Téhéran pour participer aux funérailles de Soleimani. Une 

délégation du JIP dirigée par Ziyad al-Nakhalah est également arrivée. Les journaux arabes 

ont rapporté que des sources égyptiennes ont affirmé que la visite de Haniyeh à Téhéran 

provoquerait une grave crise dans les relations entre le Hamas et l'Égypte (al-Hayat, 7 janvier 

2020). La visite a été principalement motivée par la volonté du Hamas d'assurer le soutien 

continu de l'Iran et du nouveau commandant de la Force Qods.  

 En Mars 2018, le Centre Meir Amit avait signalé que la Turquie avait transmis de nombreux 

documents des archives de l'État ottoman à l'Autorité Palestinienne, principalement ceux 

concernant la propriété immobilière. Les médias israéliens ont récemment rapporté que des 

avocats palestiniens avaient déjà commencé à utiliser les documents dans les batailles 

légales en cours concernant l'enregistrement foncier, en particulier à Jérusalem. 
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Sud d'Israël 
Evènements sur le terrain 

 Le vendredi 3 janvier 2020, aucune marche du retour officielle n'a eu lieu, selon la 

décision de l'Autorité nationale suprême. Néanmoins, plusieurs dizaines de Palestiniens se 

sont rassemblés à divers endroits le long de la frontière et ont tenté d'atteindre la barrière de 

sécurité. Aucun événement inhabituel n'a été signalé.  

 Entre-temps, vendredi, des marches initiées par le Hamas ont eu lieu dans la ville de Gaza et 

à Khan Yunis. Leur thème était "Pour l'amour de Jérusalem et de la mosquée al-Aqsa". Selon 

le porte-parole du Hamas, Abd al-Latif al-Qanua, qui a appelé le public palestinien à 

participer aux marches, les objectifs des marches étaient de faire pression sur Israël pour 

qu'il organise également des élections pour l'Autorité Palestinienne à Jérusalem et en signe 

de solidarité. avec les habitants de Jérusalem (Sawa, 2 janvier 2020). Les marches ont pu 

remplacer les marches du retour à la** frontière.  

 Lors d'un rassemblement organisé dans la ville de Gaza, Fathi Hamad, membre du bureau 

politique du Hamas, a appelé à une mobilisation générale de la bande de Gaza pour soutenir 

Jérusalem et la Cisjordanie et les personnes qui y vivent. Il a souligné que le Hamas ferait tout 

ce qui était en son pouvoir pour Jérusalem. Le Hamas, a-t-il dit, préparerait les forces, 

construirait missile après missile et mènerait des attentats suicide l'un après l'autre dans le 

but de libérer Jérusalem (al-Aqsa, 3 janvier 2020).  

 Musheir al-Masri, porte-parole de la faction du Hamas au Conseil législatif palestinien, a 

appelé le peuple palestinien [en Judée et en Samarie] à répondre sur le terrain aux actions 

d'Israël et des États-Unis. Il a averti Israël de ne pas "jouer avec le feu" car la mosquée al-Aqsa 

était une ligne rouge pour les Palestiniens (Télévision al-Aqsa, 3 janvier 2020).  
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Rassemblement en soutien à Jérusalem et à la mosquée al-Aqsa, organisé par le Hamas dans la 

partie Ouest de la ville de Gaza, avec la participation de personnalités du Hamas Fathi Hamad et 
Ahmed Bahar (Site Internet Shehab, 3 janvier 2020) 

Arrangement en vue d'une accalmie 

 Les pourparlers en vue d'une accalmie se poursuivent, avec la participation des dirigeants 

des organisations terroristes de la bande de Gaza et des responsables des renseignements 

généraux égyptiens responsables du portefeuille palestinien. Selon plusieurs sources, les 

médiateurs égyptiens ont remis une version modifiée de la proposition à toutes les parties 

concernées. Selon les sources, la nouvelle proposition porte sur un accord d'une durée de 

plusieurs mois qui sera renouvelé en fonction de l'adhésion d'Israël. D'autres sources 

égyptiennes et palestiniennes ont indiqué que les dirigeants de certaines organisations 

n'étaient pas d'accord avec la proposition et l'ont rejetée car elle ne contient pas d'articles 

clairs concernant la levée du "siège" de la bande de Gaza. Selon une source égyptienne, 

l'Égypte s'intéresse moins à la durée de l'accalmie et plus à la création de stabilité le long de 

la frontière (Al-Arab Al-Jadeed, 2 janvier 2020).  

 Dans l'intervalle, Israël a autorisé l'exportation de huit tonnes de biscuits fourrés à la 

guimauve de la bande de Gaza via Israël vers Bahreïn. La marchandise a quitté la bande de 

Gaza par le terminal de Kerem Shalom. C'était la première fois depuis 2007 qu'Israël 

autorisait l'exportation de nourriture de la bande de Gaza (à l'exception des fruits et légumes) 
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(Page Facebook du Coordonnateur israélien des activités gouvernementales dans les 

territoires (COGAT) en arabe, 30 décembre 2019). En outre, Israël a autorisé l'exportation de 

214 tonnes de fraises de la bande de Gaza. La plupart des fraises ont été exportées vers les 

marchés de Judée et de Samarie, tandis que 8,5 tonnes ont été transportées à l'aéroport 

international Ben Gourion pour être commercialisées en Grande-Bretagne (Page Facebook 

COGAT en arabe, 29 décembre 2019).  

 

 

 

 

 

 

 

Droite : Biscuits fourrés de guimauves de la bande de Gaza, prêts à être exportés vers Bahreïn. 
Gauche : Fraises de la bande de Gaza prêtes à être exportées  (Page Facebook COGAT en arabe, 30 

décembre 2019) 

Tirs de roquettes 
Tirs de roquettes sur Israël 

 Au cours de la semaine, aucun tir de roquette ni de tir de mortier n'a été signalé en territoire 

israélien. 
 

Répartition mensuelle des tirs de roquettes 
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Répartition annuelle des tirs de roquettes 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Judée-Samarie 
Tentative d'attaque à l'arme blanche 

 Le 2 janvier 2020, un Palestinien a tenté de commettre une attaque à l'arme blanche à 

la jonction Gush Etzion. Les observateurs de Tsahal ont vu un Palestinien sortir d'un taxi à 

environ 100 mètres de l'arrêt de bus à la jonction. Lorsque les forces qui ont sécurisé l'arrêt 

de bus se sont approchées de lui, il a sorti un couteau. Il a été blessé par balle (Porte-parole 

de Tsahal, Rescue Without Borders en Judée-Samarie, 2 janvier 2020). Des sources 

palestiniennes ont indiqué que le Palestinien était Hussein Muhammad Musa Yunis Abu Daya, 

15 ans (Site Internet de Sanad News, 2 janvier 2020). Selon le Palestine Prisoners Club, il 

venait de Hébron (Compte Twitter du Bethlehem Times, 3 janvier 2020; page Facebook du 

Palestine Prisoners Club, 5 janvier 2020). 
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Droite : Scène de la tentative d'attaque au couteau. Gauche : Couteau utilisé dans la tentative 
d'attaque (Compte Twitter Bethlehem Times, 2 janvier 2020) 

Autres incidents 

 En Judée-Samarie, des Palestiniens ont continué à lancer des pierres et des cocktails 

Molotov sur les forces de sécurité israéliennes et des cibles civiles. Les événements les plus 

marquants ont été les suivants : 

 Le 6 janvier 2020 : Des cocktails Molotov ont été lancés (peut-être depuis une voiture 

en marche) sur un véhicule israélien près d'Azoun dans la région de Qalqilya. Une jeune 

fille a été blessée au visage par des éclats de verre et le conducteur a été légèrement 

blessé (Rescue Without Borders en Judée-Samarie, 6 janvier 2020).  

 Le 5 janvier 2020 : Des pierres ont été lancées sur un véhicule israélien près d'un 

carrefour à l'Ouest d'Ariel. Le véhicule a été endommagé (443 Central, 5 janvier 2020).  

 Le 3 janvier 2020 : Des vigies de Tsahal ont vu trois Palestiniens suspects près du 

village de Salem, à l'Est de Naplouse, armés de cocktails Molotov prêts à être lancés. 

Les Palestiniens ont été arrêtés par les forces de sécurité israéliennes (Porte-parole de 

Tsahal, 3 janvier 2020).  

 Le 2 janvier 2020 : Des pierres ont été lancées sur la localité de Karmei Tsur, au Sud-

Ouest de Gush Etzion. Des pierres, des cocktails Molotov et un engin piégé ont été 

lancés sur les forces de Tsahal dans la même zone. Un soldat a été légèrement blessé 

(Rescue Without Borders en Judée-Samarie, 2 janvier 2020).  

 Le 2 janvier 2020 : Des pierres ont été lancées sur un véhicule israélien sur la route de 

contournement de Halhul au Nord de Hébron. Le véhicule a été endommagé (Rescue 

Without Borders en Judée-Samarie, 2 janvier 2020).  

 Le 2 janvier 2020 : Des pierres ont été lancées sur un bus israélien près de Deir Nizam, 

au Nord-Ouest de Ramallah. Le pare-brise avant de l'autobus a été endommagé 

(Rescue Without Borders en Judée-Samarie, 2 janvier 2020).  
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 Le 2 janvier 2020 : Des pierres ont été lancées sur un bus israélien sur la route Gush 

Etzion-Hébron au Sud de la jonction Karmei Tsur. L'autobus a été endommagé (Rescue 

Without Borders en Judée-Samarie, 2 janvier 2020).  

 Le 31 décembre 2019 : Des Palestiniens ont lancé des cocktails Molotov depuis une 

voiture en marche près de la localité de Migdal Oz dans le Gush Etzion (Rescue Without 

Borders en Judée-Samarie, 31 décembre 2019). 

Principaux attentats en Judée-Samarie 1 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 
 

La bande de Gaza 
Livraison de matériel médical via le terminal de Rafah  

 Un autre convoi de "Miles of Smiles" est entré dans la bande de Gaza par le terminal de 

Rafah. Il était composé de 14 ambulances et des véhicules pour les personnes ayant des 

besoins spéciaux, donnés par des Jordaniens (Compte Twitter du Dr Issam Yusuf, 6 janvier 

2020). Le matériel a été transféré au ministère de la Santé (contrôlé par le Hamas) dans la 

bande de Gaza pour être distribué aux hôpitaux de Gaza (Agence de presse jordanienne, 6 

janvier 2020). 

 

 

 

 
1 Les principales attaques comprennent des fusillades, des attaques à l'arme blanche, des attaques à la 
voiture bélier et des poses d'engins piégés. Les tirs de pierres et de cocktails Molotov ne sont pas 
compris. 
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Ambulances qui sont entrées dans la bande de Gaza, dans le cadre de la campagne "Miles of 
Smiles" (Compte Twitter du Dr Issam Yusuf, 6 janvier 2020) 

Réactions palestiniennes à l'élimination de Qassem Soleimani2 

 Jusqu'à présent, l'Autorité Palestinienne (AP) et le Fatah n'ont pas publié de réaction 

officielle. Le Hamas et le Jihad islamique palestinien (JIP), d'autre part, et les chefs de leurs 

branches armées, qui reçoivent un soutien militaire et financier de l'Iran, ont rapidement 

exprimé leur tristesse devant la mort de Soleimani. Les avis de décès publiés par le Hamas et 

le JIP ont souligné l'aide et le soutien que Qassem Soleimani a apporté à la "résistance" 

palestinienne en général et à leurs branches armées dans la bande de Gaza en particulier.  

 Contrairement aux réactions des hauts responsables iraniens et du dirigeant du Hezbollah 

Hassan Nasrallah, qui ont passé sous silence la possible implication d'Israël dans l'attaque, 

de hauts responsables du Hamas et du JIP ont accusé Israël d'avoir collaboré avec les États-

Unis dans l'élimination. Certains ont même accusé Israël d'être directement responsable de 

la mort de Soleimani. Cependant, les porte-parole du Hamas et du JIP ont pris soin de ne pas 

trop menacer Israël. Le journal londonien al-Sharq al-Awsat a rapporté que de hauts 

responsables du Hamas avaient clairement fait savoir à l'Égypte qu'ils n'avaient aucun intérêt 

à une escalade dans la bande de Gaza à la suite de l'élimination de Soleimani (Al-Sharq al-

Awsat, 5 janvier 2020).  

 Entre-temps, alors que le cortège de Soleimani quittait Bagdad, une tente de deuil a été 

érigée dans la ville de Gaza. Des photos de Soleimani ont été accrochées, ainsi que des 

panneaux avec des photos et des avis de deuil. Les personnes venues rendre hommage ont 

piétiné des drapeaux israéliens et américains qui avaient été posés par terre à l'entrée de la 

tente. Les drapeaux ont ensuite été brûlés. Des sources dans la bande de Gaza ont souligné 

que la tente de deuil avait été érigée au nom de toutes les organisations et non 

 
2 A ce sujet, voir notre article (en anglais) du 6 janvier 2020 intitulé "Initial Palestinian reactions to the 
killing of Qassem Soleimani, commander of the Iranian Revolutionary Guards Corps' Qods Force". 
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exclusivement par le Hamas et le JIP (qui sont soutenus par l'Iran) (Filastin al-Yawm, Amad, 2 

janvier 2020).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Droite : Des visiteurs piétinent des drapeaux israéliens et américains à l'entrée de la tente de 
deuil (Compte Twitter d'Ali Shoeib, 4 janvier 2020). Gauche : Incendie de drapeaux israéliens et 

américains dans la tente de deuil de Gaza (Compte Twitter Lamess, 4 janvier 2020) 

Visite de délégations du Hamas et du JIP en Iran 

 Isma'il Haniyeh, chef du bureau politique du Hamas, a conduit une délégation du 

Hamas à Téhéran pour participer aux funérailles. Les membres de la délégation 

comprenaient l'adjoint de Haniyeh Saleh al-'Arouri, Izzat al-Rishq et Musa Abu Marzouq. Une 

délégation du JIP dirigée par le chef de l'organisation Ziyad al-Nakhalah et son adjoint Ikram 

al-Ajouri est également arrivée à Téhéran pour participer aux funérailles (Radio Nur, al-

Akhbar, 6 janvier 2020). Isma'il Haniyeh a fait un éloge funèbre, qui a été traduit en persan, 

dans lequel il a condamné le "crime méprisable" commis par les Américains et a exprimé sa 

grande estime pour la contribution de Soleimani à la "résistance palestinienne", l'appelant 

un "chahid de Jérusalem." Haniyeh a souligné que la "résistance" contre les projets sionistes 

et américains se poursuivrait jusqu'au retrait des "occupants" des terres palestiniennes et de 

Jérusalem (Al-Mayadeen, 6 janvier 2020). 
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Isma'il Haniyeh fait l'éloge de Qassem Soleimani lors des funérailles de Téhéran  

(Chaîne Youtube Erem News, 6 janvier 2020) 
 

 Des membres des deux délégations ont visité le domicile de Qassem Soleimani et ont 

présenté leurs condoléances à la famille (Site Internet du Hamas, 6 janvier 2020). Lors de la 

visite, Haniyeh a déclaré que Soleimani avait joué un rôle central et très important dans le 

soutien à la "résistance" palestinienne. Il a dit que Soleimani avait été directement impliqué 

dans la "résistance palestinienne" et était un allié stratégique. Il a ajouté que Soleimani 

considérait la "résistance" comme le fer de lance de la lutte contre Israël. Haniyeh a ajouté 

que les masses en Iran et en Irak qui ont participé aux funérailles de Soleimani étaient 

comme un sondage d'opinion prouvant que l'option de la "résistance" était au cœur de la 

nation musulmane (al-Alam TV, 6 janvier 2020).  

 Le responsable du JIP, Ziyad al-Nakhalah, a déclaré que ce n'était pas la première fois qu'ils 

visitaient la maison de Soleimani. Il a dit que cela prouvait l'implication de Soleimani dans le 

soutien à la "résistance", même chez lui. Il a ajouté que les masses qui se sont séparées de 

Soleimani en Iran, en Irak, en Palestine et au Liban ont prouvé l'étendue de son implication 

dans les détails de la "résistance", son soutien et sa surveillance de ses activités. Il a ajouté 

que même la bande de Gaza vaincue avait bénéficié du soutien de l'Iran et que Soleimani 

avait personnellement supervisé le transfert d'armes, de roquettes et d'argent vers la bande 

de Gaza (Télévision al-Alam, 6 janvier 2020).  
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Visite de condoléances d'Isma'il Haniyeh et Ziyad al-Nakhalah au domicile de Qassem Soleimani 
à Téhéran (Télévision al-Alam, 6 janvier 2020). 

 Selon nous, la participation de hauts responsables du Hamas aux funérailles de Soleimani 

pourrait conduire à la colère et aux critiques des dirigeants de l'Égypte, de l'Arabie saoudite 

et des États du Golfe, qui sont hostiles à l'Iran. Des sources égyptiennes ont indiqué que la 

visite de Haniyeh à Téhéran entraînerait une grave crise entre le Hamas et l'Égypte (al-Hayat, 

7 janvier 2020). Selon nous, la visite était principalement le résultat de la volonté du 

Hamas d'assurer un soutien iranien continu et le soutien du nouveau commandant de la 

Force Qods, essentiels à la poursuite de son renforcement militaire, qui est la priorité 

absolue du Hamas.  

 

 

 

 

 

 

 
 

La délégation du Hamas rencontre Esmail Ghaani, le nouveau commandant de la Force Qods du 
CGRI (Compte Twitter al-Mayadeen TV, 6 janvier 2020; Mehr News Agency en arabe, 6 janvier 

2020) 

L'Autorité Palestinienne 
Liens économiques avec Israël 

 Hussein al-Sheikh, ministre des Affaires civiles de l'Autorité Palestinienne, a déclaré qu'il 

avait rencontré le ministre israélien du Trésor Moshe Kahlon et lui avait fait part de 

l'objection des Palestiniens à ce qu'Israël réduise les recettes fiscales de l'AP. Il a ajouté que 

l'Autorité Palestinienne continuerait à payer les salaires des prisonniers et des familles 
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des chahids, et a averti Israël que "la politique agressive de l'occupation" entraînerait une 

explosion (Compte Twitter de Hussein al-Sheikh, 1er janvier 2020).  

 Dans le cadre des activités en cours de l'Autorité Palestinienne pour séparer de l'économie 

d'Israël, le Premier ministre de l'Autorité Palestinienne, Muhammad Shtayyeh, a déclaré que 

l'AP avait suspendu le renvoi de patients en Israël. Il a également déclaré que dans un avenir 

proche, il y aurait trois centrales électriques produisant de l'électricité en Cisjordanie.  

Activités de l'AP auprès de la CPI 

 Le Comité exécutif de l'OLP a tenu une réunion pour confirmer les équipes nommées pour 

surveiller la Cour pénale internationale (CPI) à La Haye. Il a également été décidé d'ouvrir des 

bureaux dans la bande de Gaza où les résidents locaux pourraient déposer plainte auprès de 

la Cour (Dunia al-Watan, 6 janvier 2020). Saeb Erekat, secrétaire du Comité exécutif de l'OLP 

et chef des équipes, a déclaré que les [soi-disant] "crimes de l'occupation [israélienne]" 

n'auraient aucune statue de limitation et ne pourraient être ignorés (Sawt Palestine, 5 janvier 

2020).  

 Le ministère des Affaires étrangères de l'Autorité Palestinienne a annoncé son intention 

d'appeler l'attention de la CPI sur "les souffrances des résidents d'Issawiya à Jérusalem" et 

de traduire en justice ceux qui ont attaqué le quartier et ses habitants. Il a accusé Israël 

d'avoir opprimé les résidents et détruit leurs biens3 (Wafa, 5 janvier 2020). Le ministère a 

également annoncé que l'avenir des hauts responsables israéliens liés à l'annexion de la 

vallée du Jourdain dépendait de la CPI et que l'Autorité Palestinienne continuerait de porter 

à l'attention de la CPI toutes les questions liées aux implications (Wafa, 6 janvier 2020).  

Anniversaire de la fondation du Fatah  

 La semaine dernière, une série d'événements ont eu lieu en Judée-Samarie pour marquer le 

55ème anniversaire de la fondation du Fatah. Une cérémonie a eu lieu dans la bande de Gaza 

et a rassemblé plusieurs milliers de personnes. Des rassemblements et des démonstrations 

ont eu lieu et des torches ont été allumées dans un certain nombre d’endroits en Judée-

Samarie. Mahmoud Abbas a prononcé un discours dans lequel il a déclaré que les actions 

politiques et diplomatiques devaient se poursuivre et que la [soi-disant] "résistance 

 
3  Pendant des mois, les forces de police israéliennes ont procédé à de nombreuses opérations de 
détection et de répression dans le quartier d'Issawiya à Jérusalem-Est, après une longue période 
pendant laquelle les résidents locaux se sont heurtés à la police et leur ont lancé des pierres et des 
cocktails Molotov (médias israéliens). 



13 

003-20 

populaire et pacifique" continuerait d'être le moyen d'atteindre les objectifs nationaux 

palestiniens. Il a salué la décision de la CPI, affirmant que maintenant l'Autorité Palestinienne 

pouvait traduire Israël en justice devant la CPI pour ses crimes (Télévision palestinienne, 31 

décembre 2019).  

 

 

 

 

 

 

 

Droite : Mahmoud Abbas prononce un discours à la Muqata'a de Ramallah à l'occasion du 55ème  
anniversaire de la fondation du Fatah (Page Facebook de Mahmoud Abbas, 31 décembre 2019). 

Gauche : Marche à Bethléem pour l'anniversaire de la fondation du Fatah. Les manifestants 
arborent une photo de Dalal Mughrabi, qui a participé au massacre de la route côtière de 1978 au 
cours duquel 35 civils israéliens ont été tués, et qui est devenu un modèle (Wafa, 1er janvier 2020)  

Critique du projet de construction d'un complexe éducatif à 
Jérusalem 

 Le conseil municipal de Jérusalem a ratifié un projet de construction d'un complexe 

éducatif du ministère israélien de l'Éducation dans le camp de réfugiés de Shuafat et le 

quartier Anata à Jérusalem-Est. Selon le plan, qui coûtera 7,1 millions de shekels (environ 

2,05 millions de dollars), le complexe éducatif 13 003-20 remplacera les établissements 

d'enseignement de l'UNRWA, réduisant ainsi son influence sur les Arabes de Jérusalem-Est 

(Médias israéliens, 1er janvier 2020).  

 En réponse, le ministère des Affaires étrangères de l'Autorité Palestinienne a publié une 

annonce condamnant le plan, affirmant que cette mesure faisait partie de la guerre d'Israël 

contre l'UNRWA et ses activités à Jérusalem-Est. Le ministère a appelé chaque agence 

internationale à réagir et à s'opposer au plan. Le porte-parole de l'UNRWA, Sami Mshasha, et 

des membres du Comité exécutif de l'OLP ont également condamné le plan (Sawa, 2 janvier 

2020).  

Transfert de documents des archives ottomanes à l'AP 

 En Mars 2018, le Centre Meir Amit a signalé que l'Autorité Palestinienne et le gouvernement 

turc collaboraient à un projet à long terme pour transférer divers documents des Archives de 
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l'État ottoman aux Palestiniens, en particulier ceux concernant la propriété foncière. Les 

Palestiniens considèrent le document comme une preuve de propriété des terres dont Israël 

essaie de prendre le contrôle, et donc un moyen d'empêcher les biens de passer entre les 

mains de personnes qui ne sont pas palestiniennes. Les documents sont également 

considérés comme des outils pour soutenir les réclamations palestiniennes contre Israël 

devant les tribunaux internationaux. Il a été récemment rapporté que des avocats 

palestiniens avaient déjà commencé à utiliser concrètement les documents ottomans. Les 

avocats de Jérusalem-Est font régulièrement appel aux archives de l'État ottoman pour 

trouver l'enregistrement immobilier. Les documents les soutiennent dans les batailles 

juridiques qu'ils mènent pour la propriété de nombreuses propriétés, principalement dans la 

région de Jérusalem. Musa Shaqarna, un juge qui est président du bureau foncier palestinien, 

est responsable de l'enregistrement des terres pour la Judée-Samarie et est aidé par la 

Turquie et ses archives. Interrogé par l'agence de presse Wafa, il a qualifié la mesure de 

"stratégique" et a expliqué qu'en utilisant l'enregistrement foncier des Palestiniens vivant au-

delà des frontières de la Palestine, il met également en œuvre le [soi-disant] "droit au retour" 

(Article de Nadav Shragai, Israel Hayom, 3 janvier 2020).  


